
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Saint Bruno 

La robe des chartreux 
est blanche, couleur de la 
laine naturelle. 

 
La cuculle, passée par-
dessus la robe, est le 
signe de la profession 
(l’engagement). 

Thérèse d’Avila 

Les chartreux dans l’histoire 

Comment mon cœur 
peut-il trouver Dieu ?  

« Je conduirai mon épouse infidèle au désert 
pour lui parler cœur à cœur » (Osée 2, 16). Cette 
parole du Seigneur rencontre l ’attente spiri-
tuelle qui nous habite : on le trouve en se laissant 
conduire par lui au désert . Là, si nous nous lais-
sons séduire chaque jour, i l  nous dépouil le peu à 
peu de notre superflu, de nos attachements à 
nous-même, pour nous établir dans cette simpli-
cité et cette pureté du cœur qui attirent sa 
grâce : le dialogue s’engage, seul avec le Seul. 

Comment le prier et développer 
ma relation avec lui ?  

Après la première et décisive rencontre, ce ne 
sont ni de circonstances particulières, ni de 
« techniques » psycho-spirituelles qu’i l  faut at-
tendre la croissance de nos relations, mais d’une 
attention aux impulsions très délicates de l ’Es-
prit Saint dans nos activités quotidiennes, et de 
l ’écoute du retentissement au fond du cœur de 
la Parole lue et entendue en l iturgie. Notre ef-
fort consiste à fixer notre regard intérieur sur 
Dieu et à écarter radicalement tout ce qui peut 
nous distraire. Alors nous découvrons qu’i l  parle 
à notre cœur depuis toujours .  

Comment le traduire dans ma relation aux autres ? 

La qualité de notre relation à Dieu se vérifie dans celle de 
notre relation au prochain. Jean Baptiste, solitaire au com-
portement et au langage farouches, attirait les foules et 
fascinait Hérode parce qu’i l était habité par l ’amour du 
Messie. La solitude intérieure, si elle est vécue pour Dieu, et 
sous sa conduite, ne rétrécit pas le cœur mais le rend sen-
sible aux peines des autres, proches ou lointains. Peu à peu, 
l ’intimité avec le Seigneur fait découvrir le visage du Christ 
sous les traits du prochain, au-delà des sentiments naturels 
qu’on peut éprouver pour lui, et nous attire à le servir. En le 
servant, nous éprouvons avec gratitude l ’amour de Dieu 
pour tous. Ainsi la vie commune, si nous acceptons d’y voir 
la main de Dieu travaillant les âmes, purifie notre regard, 
nous dépouille et nous simplifie. 

Quelles sont les grandes figures 
de la spiritualité cartusienne ? 

Un dicton affirme que la Chartreuse cherche à faire de 

ses moines des saints , mais pas à les faire connaître. La 
Règle n’encourage pas les moines à publier des l ivres. 
Saint Bruno est la seule figure connue et la principale ré-
férence pour ses fils, par son visage joyeux, son obé- 
issance, son amour pour Dieu dans la solitude. 

 

La spiritualité cartusienne 

La fondation 

Né à Cologne vers 1030, 

Bruno étudie à Reims et devient 

directeur de l’école de la cathé-

drale. Mal à l’aise dans une cité 

où les motifs de scandale ne 

manquent pas, il ressent le désir 

d’une vie totalement donnée à 

Dieu. Bruno se rend près de Gre-

noble, où l’évêque lui offre un l ieu 

solitaire dans les montagnes. En 

1084, avec six compagnons, il 

installe un ermitage dans la 

vallée de la Chartreuse. 

Un ordre austère 

Les chartreux vivent la spiritualité du désert : c’est le lieu 
où il n’y a rien qui attache le cœur de l’homme. Ne reste que 

l’homme face à Dieu et face à lui-même. Le chartreux vit seul 
dans une petite maison, sans contact avec l’extérieur. Les 

moines se retrouvent surtout pour la messe. La vie du char-

treux est faite de solitude , de silence et de contemplation. 

Le développement 

Appelé à Rome auprès du 

pape, Bruno meurt en 1101. Ce 

n’est qu’en 1140 que l’ordre est 

constitué officiellement. De 

nombreuses chartreuses sont 

fondées en Europe mais elles 

souffrent de la Réforme, des 

guerres de religion puis de la Ré-

volution française. Il faut at-

tendre le XXe siècle pour qu’une 

maison soit fondée en dehors 

du continent européen. 

La Grande Chartreuse 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Deux textes bibliques 
«  Je ne poursuis ni grands desseins, ni 

merveil les qui  me dépassent . Non, mais je 
tiens mon âme égale et  silencieuse . Mon âme 
est en moi  comme un petit  enfant  contre sa 
mère . Attends le Seigneur , Israël ,  maintenant 
et  à jamais.  » 

Les psaumes nous enseignent la prière qui plaît 
à Dieu : un dialogue intime , simple et souvent 
sans parole, qui exprime nos joies et nos at-
tentes. Mais en décrivant aussi des situations 
de détresse, i ls nous conduisent à élargir notre 
intercession aux besoins du monde. 

Psaume 130 

pour approfondir la spiritualité cartusienne 

Évangile selon saint Marc (9, 2) 

« Jésus prend avec lui Pierre, Jacques et 
Jean, et les emmène à l ’écart sur une haute 
montagne. Et i l  fut transfiguré devant eux. » 

Toute prière chrétienne contient implicitement 
l’espérance de voir Dieu , ici-bas ou dans l ’au-
delà. Cette soif, qui grandit à chaque rencontre, 
nous incline à la soll iciter pour tous. 

La voie solitaire est toujours restée une route peu fréquentée. Aujourd’hui, dans un monde où s’accé-
lèrent les échanges, où fleurit l ’omniprésence du bruit, mais aussi une solitude subie, la présence discrète 
de la chartreuse – avec sa stabil ité, son choix raisonné de la solitude et du silence, son indifférence appa-
rente au rythme du monde – paraît comme un défi, voire un anachronisme. Mais un petit nombre la regarde 
comme un havre désirable, un rappel opportun que la vie de l ’homme ne trouve pas son plein épanouissement 
dans le faire ou dans l ’avoir, mais dans l’être . Un rappel que tout homme a besoin par moment de reposer 
son âme en se retrouvant seul, dans le silence, face à sa conscience et, s’i l  est croyant, face à son Père. 

 

Vivre cette spiritualité 
Aujourd’hui, il y a environ 370 moines 

répartis dans 19 maisons et environ 75 

moniales dans 5 maisons. Ces monastères 

se nomment « chartreuses » d'après la 

maison mère, la Grande-Chartreuse. La 

plupart sont situées en Europe ; il en 

existe aussi sur le continent américain (3) 

ainsi qu’en Corée du Sud (1). 

 

Chartreux et chartreuses 

L’emblème de l ’ordre des 
chartreux est un globe 
surmonté d’une croix. 

Les sept étoiles représen-
tent saint Bruno et ses six 
compagnons, qui fondèrent 
la Grande-Chartreuse. 

Apparue tardivement, la 
devise latine signifie : « La 
croix demeure tant que le 
monde tourne ». 

 

La Valsainte | 1295 

Des neuf chartreuses fondées en 

Suisse, seule reste celle de La Valsainte 

(Val de tous les saints), en Gruyère. Le 

canton de Fribourg a compté un autre mo-

nastère, La Part-Dieu, près de Bulle. Les 

autorités fribourgeoises cherchèrent 

longtemps à supprimer ces deux maisons. 

La Part-Dieu accueill it des chartreux 

chassés par la Révolution française 

mais elle fut fermée en 1848. 

Les chartreux en Suisse 

Prière jaculatoire attribuée à saint Bruno : 

O Bonitas ! 

          Ô bonté de Dieu ! 

 

Une prière jaculatoire est une prière brève, un 
cri du cœur qui s’élance vers Dieu. Ce mot vient 

du latin « jaculum », qui signifie flèche, javelot. 


